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Cher lecteur, 
Il y a un signe qui existe dans ce monde, sur cette terre, qui est regardé dans le 
monde occidental comme étant la pure vérité. Ce signe est le signe d’un cadavre 
d’homme, fixé par les mains et les pieds, pendu sur une croix avec des clous de 
charpente forgés. Ce signe orne des églises, des croisements de chemins et tant 
de maisons. La question qui se pose vraiment, après quelque temps de réflexion 
froide et sans émotion :  
  

 

Est-ce que nous pouvons trouver le mot cloué dans les évangiles ? Est-ce que 
nous pouvons trouver le mot croix dans les évangiles ? 
Les soldats qui faisaient monter le Messie à Golgotha, forçaient ils cet homme 
Simon de Cyrène, qui passait par là, de porter une croix ? Mais, malgré cette 
déclaration dans les traductions françaises des Écritures Saintes, qui semble être 
claire, il reste légitime et nécessaire de s’interroger et de chercher : Est-ce que 
le Messie a été crucifié, ou a-t-il tout simplement été pendu en étant lié par les 
mains et les pieds sur un poteau ? Certains vont à cet endroit s’interroger : 
Pourquoi remettre en question des choses établies ?  Regardez ce que dit la bible 
sur cette attitude de vouloir toujours tout vérifier : 

Actes 17 : 11- 13 –  
11 Ces Béréens avaient des sentiments plus nobles que ceux de 
Thessalonique, ils recevaient la parole avec beaucoup 
d'empressement et ils examinaient chaque jour les écritures, pour voir 
si ce qu'on leur disait était exact. 
12 Plusieurs d'entre eux croyaient, ainsi que beaucoup de femmes 
grecques de distinction et beaucoup d'hommes. 
13 Mais, quand les Yahdaïm de Thessalonique savaient que Shaul 
annonçait aussi à Bérée la parole de Yahweh (la loi et les prophètes), 
ils venaient pour agiter la multitude. 
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Je vais donc procéder comme ces Béréens et rechercher pour savoir si tout ce 
qu’on me raconte est vrai : 
Dans les plus anciennes copies des évangiles connues, en langue grecque, 
l’instrument d’exécution du Messie est appelé « staurós » (poteau), grec 

 et l’acte d’exécution même est appelé « stauróo », grec . 
Cela ne signifie nullement « crucifier » mais « pendre au poteau ». 
 

 

 
Dans les évangiles grecs le mot grec « Xiasma » (Croix) n’est pas mentionné une 
seule fois. De même, le mot latin « Crux » ne signifie originellement pas croix, 
mais poteau. Chez les romains, l’acte que nous appelons crucifixion parce que 
nous avons été formatés pour l’appeler ainsi, s’appelait « arbori infelici 
suspendere » : PENDRE SUR L’ARBRE DE MALHEUR. 
 
Le Dictionnaire encyclopédique de la Bible par A. Westphal (Valence-sur-Rhône, 
1973, tome premier, p. 257) dit à l’article « Croix » : « Le mot croix (...) traduit 
(comme crux de la Vulg.) le grec stauros, qui signifie d’abord pieu (élément de 
palissade ou de fortification), pal (instrument de supplice employé par Assyriens, 
Perses, Carthaginois, Égyptiens), ou encore poteau auquel était attaché ou 
suspendu le supplicié jusqu’à ce que mort s’ensuivît. » (Voir aussi New Bible 
Dictionary, par J. Douglas, 1985, p. 253) 
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« Le mot grec [stauros] que l’on traduit par croix signifie à proprement parler 
poteau ; c’est un pieu dressé ou palis, auquel on pouvait pendre quelque chose, 
ou qui pouvait servir à clôturer un terrain. (...) Même chez les Romains, 
la crux (dont dérive notre mot croix) devait être à l’origine un poteau droit. » (The 
Imperial Bible-Dictionary (Londres, 1874) de P. Fairbairn, tome I, p. 376). 
 
Un ouvrage biblique qui fait autorité (Strong’s Exhaustive Concordance of the 
Bible) donne comme premier sens du mot stauros, “poteau ou pieu”, et pour le 
terme xulon, “poutre”, “arbre” ou “bois”. Le "New Bible Dictionary" déclare : “Le 
mot grec pour ‘croix’ (stauros, verbe stauróo) signifie tout d’abord un poteau ou 
une poutre dressé verticalement, et ensuite un poteau utilisé comme instrument 
de châtiment et d’exécution.” 
 

Rendez-vous compte que ce n’est pas une chose banale ou insignifiante, que vos 
instructeurs vous mentent et vous trompent quand ils traduisent les textes grecs 
des écritures saintes dans votre langue maternelle, en rendant le mot « stauros » 
par « croix » !  Et puis ils récidivent en faisant correspondre « croix » à 
« stauros » dans tous leurs lexiques chrétiens, en omettant soigneusement 
d’expliquer que ce n’était en aucun cas la signification de ce mot aux temps 
apostoliques.  Aussi, ils omettent sciemment de vous dire que l’on ne peut 
interpréter dans ce terme en grec ancien ce sens « croix » sans preuves 
linguistiques valables. Et il s’avère que pour une raison qui est soigneusement 
cachée on a décrété un jour que le « stauros » sur lequel le Messie avait été 
exécuté, avait eu cette forme particulière. Quelle est cette raison que l’on nous 
cache ?   

    
Et, est-ce que ces écrivains et éditeurs chrétiens se seront tous entendus entre 
eux pour dorénavant traduire un certain mot autrement que ce qu’il était 
initialement traduit ?  De la même manière peut-être, qu’on a traduit pour 
remplacer Alliance et Alliance renouvelée par « Ancien Testament » et 
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« Nouveau Testament » ? Ces deux termes, « Ancien Testament » et « Nouveau 
Testament » ne se trouvent pas une seule fois dans les écrits hébreux et grecs. 
 
Dans les écrits bibliques qui étaient en existence lors de la naissance du Messie, 
l’acte de « crucifixion » est totalement inconnu. Mais il était d’usage de pendre 
les condamnés aux bras liés sur un poteau. 
 
Dans les Actes des apôtres il est relaté le suivant : 

Actes 10 :39 –  
39 Nous sommes témoins de tout ce qu'il a fait dans le pays des 
Yahdaïm et à Yérusalem. Ils l'ont tué, en le pendant au bois. 

Actes 10 : 39 grec/français 

 
Les premières images connues d’une crucifixion ont été datés au moins 300 ans 
après la naissance du Messie. Jusqu’à cet instant, personne n’avait dans l’idée 
de représenter Yahshua cloué sur une croix. Cependant, des images d’hommes 
pendus par les bras à un poteau ou sur un arbre étaient largement répandus. 
C’est vrai, montrer un cadavre d’homme pratiquement nu, cloué sur une croix a 
beaucoup plus d’impacte qu’un corps flasque qui pend à un poteau. Puisque les 
crucifixions et les pendaisons par les bras à un poteau n’étaient pas d’usage chez 
les hébreux, nous allons regarder qui avait condamné le Messie, quelle était la 
faute reconnue par le juge et quelle était la sentence.  
Les hébreux ne tuaient pas leurs candidats à la mort par la crucifixion, mais par 
lapidation, décapitation, strangulation et incinération. Parfois des exécutés ont 
été pendus sur un bois : 

Deutéronome 21 : 21-23 –  
21 Et tous les hommes de sa ville le lapideront, et il mourra. Tu 
enlèveras ainsi le mal du milieu de toi, afin que tout Israyl entende et 
craigne. 
22 Si l'on fait mourir un homme qui a commis un crime digne de mort, 
et que tu l'aies pendu à un arbre, 
23 son cadavre ne passera pas la nuit sur le bois ; mais tu l'enterreras 
le jour même, car celui qui est pendu est vile pour Yahweh, et tu ne 
souilleras pas le pays que Yahweh, ton puissant juge, te donne pour 
héritage. 
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Mattithyah (Matthieu) 27 : 11 – 26 –  
11 Yahshua se tenait devant le gouverneur et le gouverneur lui 
demandait en disant : Es-tu le roi des Yahdaïm ? Yahshua lui 
répondait : Ainsi tu dis. 
12 Mais, quand il était accusé par les principaux sacrificateurs et les 
anciens il ne répondait rien. 
13 Alors Pilatus lui disait : Est-ce que tu n’entends pas combien de 
choses ils témoignent contre toi ? 
14 Mais il refusait de répondre, pas à une parole, de sorte que le 
gouverneur était dans l’étonnement. 
15 Quand venait la fête, le gouverneur avait coutume de relâcher au 
peuple un prisonnier, quiconque ils demandaient. 
16 A ce moment, ils tenaient un prisonnier de notoriété, nommé 
Barabbas. 
17 Ainsi, quand ils étaient assemblés, Pilatus leur disait : Qui voulez-
vous que je vous relâche ? Barabbas, ou Yahshua, qui est appelé le 
Messie ?  
18 Car il savait que c'était par envie qu'ils lui avaient remis Yahshua. 
19 Pendant qu'il était assis sur le siège du tribunal, sa femme lui faisait 
dire : Qu'il n'y ait rien entre toi et ce juste ; car aujourd'hui, dans un 
rêve, j'ai souffert beaucoup de choses à cause de lui. 
20 Mais, les principaux sacrificateurs et les anciens persuadaient la 
multitude de demander Barabbas et de détruire Yahshua. 
21 Le gouverneur répondait et leur disait : Lequel des deux voulez-vous 
que je vous relâche ? Ils répondaient : Barabbas. 
22 Pilatus leur disait : Qu’est-ce que je ferais alors de Yahshua, qui est 
appelé le Messie ? Tous répondaient : Qu'il soit mis au poteau ! 
23 Le gouverneur disait : Pourquoi ?  Quel mal a-t-il fait ? Et ils criaient 
fort : Qu'il soit mis au poteau ! 
24 Quand Pilatus voyait qu'il ne pouvait pas prévaloir, mais qu’un 
soulèvement se formait, il prenait de l'eau, se lavait les mains en 
présence de la multitude et disait : Je suis innocent du sang de ce juste. 
C’est vous qui voyez. 
25 Alors, tout le peuple répondait et disait : Que son sang soit sur nous 
et sur nos enfants ! 
26 Alors, Pilate leur relâchait Barabbas et, après avoir publiquement 
fait fouetter Yahshua, il le livrait pour être mis sur un poteau. 
Yahchanan (Jean) 19 : 1-16 –  
1 Alors Pilatus prenait Yahshua et le faisait battre de verges. 
2 Les soldats tressaient une couronne d'épines qu'ils posaient sur sa 
tête et ils le revêtaient d'un manteau de pourpre, puis, s'approchant 
de lui,  
3 ils disaient : Salut, roi des Yahdaïm ! Et ils lui donnaient des gifles. 
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4 Pilatus sortait de nouveau et disait aux Yahdaïm : Voici je vous 
l'amène dehors, pour que vous sachiez que je ne trouve en lui aucun 
crime. 
5 Yahshua sortait donc, portant la couronne d'épines et le manteau de 
pourpre. Et Pilatus leur disait : Voici l'homme. 
6 Lorsque les principaux sacrificateurs et les huissiers le voyaient, ils 
s'écriaient : Au poteau ! Au poteau ! Pilatus leur disait : Prenez-le vous-
mêmes et mettez-le au poteau, parce que moi, je ne trouve pas de 
crime en lui. 
7 Les Yahdaïm lui répondaient : Nous avons une loi et, selon notre loi, 
il doit mourir, parce qu'il s'est lui-même fait Fils de Yahweh. 
8 Quand Pilatus entendait cette parole, sa frayeur augmentait. 
9 Il rentrait dans le prétoire et il disait à Yahshua : D'où es-tu ? Mais 
Yahshua ne lui donnait pas de réponse. 
10 Pilatus lui disait : Est-ce à moi que tu ne parles pas ? Ne sais-tu pas 
que j'ai le pouvoir de te mettre au poteau et que j'ai le pouvoir de te 
relâcher ? 
11 Yahshua répondait : Tu n'aurais sur moi aucun pouvoir, s'il ne t'avait 
été donné d'en haut. C'est pourquoi celui qui me livre à toi commet un 
plus grand péché. 
12 Dès ce moment, Pilatus cherchait à le relâcher. Mais les Yahdaïm 
criaient : Si tu le relâches, tu n'es pas ami de César. Quiconque se fait 
roi se déclare contre César. 
13 Pilatus, ayant entendu ces paroles, amenait Yahshua dehors et il 
s'asseyait, sur le tribunal, au lieu appelé le Pavé et en hébreu 
Gabbatha. 
14 C'était la préparation de la Pessah et environ la sixième heure. 
Pilatus disait aux Yahdaïm : Voici votre roi. 
15 Mais ils s'écriaient : Il doit partir ! Il doit partir ! Au poteau ! Pilatus 
leur disait : Est-ce que je mettrais au poteau votre roi ? Les principaux 
sacrificateurs répondaient : Nous n'avons de roi que César. 
16 Alors il le leur livrait pour être mis au poteau. Ils prenaient donc 
Yahshua et l'emmenaient. 
Yahchanan Markos (Marc) 15 : 20-25 –  
1 Dès le matin, les principaux sacrificateurs se consultaient avec les 
anciens et les scribes et tout le sanhédrin ; alors ils liaient Yahshua, ils 
l'emmenaient et le livraient à Pilatus. 
2 Et Pilatus le demandait : Es-tu le roi des Yahdaïm ? Il lui répondait : 
Tu dis cela. 
3 Et les principaux sacrificateurs portaient contre lui beaucoup 
d’accusations. Mais il ne répondait rien 
4 Puis, Pilatus lui demandait encore en disant : N’as-tu rien à dire ? 
Vois combien de choses ils témoignent contre toi. 
5 Mais Yahshua ne disait toujours rien ; et Pilatus était étonné. 
6 Vers chaque fête, il leur relâchait un prisonnier, quiconque ils 
demandaient. 
7 Il y avait un nommé Barabbas en prison avec ses compagnons 
insurgés, qui avait commis un meurtre dans l’insurrection. 
8 Puis, la multitude s’exclamait pour avoir comme il avait coutume de 
leur accorder. 
9 Alors Pilatus leur répondait en disant : Voulez-vous que je vous 
relâche le roi des Yahdaïm ? 
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10 Car il savait que c'était par envie que les principaux sacrificateurs 
l'avaient livré. 
11 Mais les principaux prêtres incitaient la multitude, afin que Pilatus 
leur relâche plutôt Barabbas. 
12 Alors Pilatus répondait en leur disant encore : Qu’est-ce que je 
ferais avec celui que vous appelez le roi des Yahdaïm ? 
13 Et de nouveau ils criaient : Mets le au poteau !  
14 Puis Pilatus leur disait : Pourquoi ? Quel mal a-t-il fait ? Et ils 
criaient encore plus fort : Mets le au poteau ! 
15 Ainsi, Pilatus qui voulait apaiser la multitude, leur relâchait 
Barabbas et, après l’avoir fait battre de verges, il livrait Yahshua pour 
être mis au poteau. 
Loukas (Luc) 23 : 1-25 –  
1 Ils se levaient tous et ils conduisaient Yahshua devant Pilatus. 
2 Ils se mettaient à l'accuser, disant : Nous avons trouvé cet homme 
excitant notre nation à la révolte, empêchant de payer le tribut à 
César et se disant lui-même le Messie, un roi. 
3 Pilatus l'interrogeait, en ces termes : Es-tu le roi des Yahdaïm ? 
Yahshua lui répondait : Tu le dis. 
4 Pilatus disait aux principaux sacrificateurs et à la multitude : Je ne 
trouve rien de coupable en cet homme. 
5 Mais ils insistaient et disaient : Il soulève le peuple, en enseignant 
par toute la Yahdah, depuis la Galilée, où il a commencé, jusqu'ici. 
6 Quand Pilatus entendait parler de la Galilée, il demandait si cet 
homme était Galiléen, 
7 et, ayant appris qu'il était de la juridiction d'Hérode, il le renvoyait à 
Hérode, qui se trouvait aussi à Yérusalem en ces jours-là. 
8 Lorsque Hérode voyait Yahshua, il en avait une grande joie, parce 
que depuis longtemps, il désirait le voir, à cause de ce qu'il avait 
entendu dire de lui et il espérait qu'il le verrait faire quelque miracle. 
9 Il lui adressait beaucoup de questions, mais Yahshua ne lui 
répondait rien. 
10 Les principaux sacrificateurs et les scribes étaient là et l'accusaient 
avec violence. 
11 Hérode, avec ses gardes, le traitait avec mépris et, après s'être 
moqué de lui et l'avoir revêtu d'un habit éclatant, il le renvoyait à 
Pilatus. 
12 Ce jour même, Pilatus et Hérode devenaient amis, d'ennemis 
qu'ils étaient auparavant. 
13 Pilatus, ayant assemblé les principaux sacrificateurs, les magistrats 
et le peuple, leur disait : 
14 Vous m'avez amené cet homme comme excitant le peuple à la 
révolte. Et voici je l'ai interrogé devant vous et je ne l'ai trouvé 
coupable d'aucune des choses dont vous l'accusez, 
15 Hérode non plus, parce qu’il nous l'a renvoyé et voici cet homme 
n'a rien fait qui soit digne de mort. 
16 Je le relâcherai donc, après l'avoir fait battre de verges. 
17 A chaque fête, il était obligé de leur relâcher un prisonnier. 
18 Ils s'écriaient tous ensemble : Fais mourir celui-ci et relâche-nous 
Barabbas. 
19 Cet homme avait été mis en prison pour une sédation qui avait eu 
lieu dans la ville et pour un meurtre. 
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20 Pilatus leur parlait de nouveau, dans l'intention de relâcher 
Yahshua. 
21 Et ils crièrent : Au poteau, au poteau ! 
22 Pilatus leur disait pour la troisième fois : Quel mal a-t-il fait ? Je 
n'ai rien trouvé en lui qui mérite la mort. Je le relâcherai donc, après 
l'avoir fait battre de verges. 
23 Mais ils insistaient à grands cris, demandant qu'il soit mis au 
poteau. Et leurs cris l'emportaient : 
24 Pilatus prononçait que ce qu'ils demandaient serait fait. 
25 Il relâchait celui qui avait été mis en prison pour sédation et pour 
meurtre et qu'ils réclamaient et il livrait Yahshua à leur volonté. 

Nous voyons, en regardant les textes, que l’accusateur n’était pas l’empire 
romain, mais c’étaient les notables qui faisaient marcher le Temple à Yérusalem 
en ces temps-là. Regardons les points d’accusation : 

Mattithyah 26 : 59-62, 65-66 –  
59 Maintenant les principaux sacrificateurs et les anciens avec tout le 
sanhédrin cherchaient des faux témoignages contre Yahshua, pour le 
faire mourir, 
60 mais ils n'en trouvaient pas. Quoique beaucoup de faux témoins 
s’avançaient, ils n’en trouvaient point. A la fin, il en venait deux faux 
témoins,  
61 qui disaient : Celui-ci a dit : Je suis capable de détruire le temple et 
de le rebâtir en trois jours. 
62 Le souverain sacrificateur se levait et lui disait : Ne réponds-tu rien 
à ce que ces hommes témoignent contre toi ? 
65 Alors le souverain sacrificateur déchirait ses vêtements, disant, il a 
dit un blasphème ! Qu'avons-nous encore besoin de témoins ? Voici 
maintenant que vous venez d'entendre son blasphème,  
66 que pensez-vous ? Ils répondaient : Il mérite la peine de mort. 

Dans Mattithyah (Matthieu) il y a deux faux témoins et une accusation de 
Blasphème par le souverain sacrificateur. Tout en accusant le Messie il commet 
un péché en déchirant ses vêtements. 

Lévitique 21 :10 –  
Le sacrificateur qui a la supériorité sur ses frères, sur la tête duquel a 
été répandue l'huile d'onction, et qui a été consacré et revêtu des 
vêtements sacrés, ne découvrira pas sa tête et ne déchirera pas ses 
vêtements. 
 

Dans Yahchanan 18 nous trouvons le suivant : 
Yahchanan (Jean) 18 :29-39 –  
29 Pilatus sortait donc pour aller à eux et il disait : Quelle accusation 
portez-vous contre cet homme ? 
30 Ils lui répondaient : Si ce n'était pas un malfaiteur, nous ne te 
l'aurions pas livré. 
31 Sur quoi Pilatus leur disait : Prenez-le vous-mêmes et jugez-le selon 
votre loi. Les Yahdaïm lui disaient : Il ne nous est pas permis de mettre 
une personne à mort. 
32 C'était pour que s'accomplisse la parole que Yahshua avait dite, 
lorsqu'il indiquait de quelle mort il devait mourir. 
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33 Pilatus rentrait dans le prétoire, appelait Yahshua et lui disait : Es-
tu le roi des Yahdaïm ? 
34 Yahshua répondait : Est-ce de toi-même que tu dis cela, ou d'autres 
te l'ont-ils dit de moi ? 
35 Pilatus répondait : Est-ce que je suis Yahdaï ? Ta nation et les 
principaux sacrificateurs t'ont livré à moi : qu'as-tu fait ? 
36 Mon royaume n'est pas de ce monde, répondait Yahshua. Si mon 
royaume était de ce monde, mes serviteurs auraient combattu pour 
moi pour que je ne sois pas livré aux Yahdaïm, mais maintenant mon 
royaume n'est pas d'ici-bas. 
37 Pilatus lui disait : Tu es donc roi ? Yahshua répondait : Tu le dis, je 
suis roi. Je suis né et je suis venu dans le monde pour rendre 
témoignage à la vérité. Quiconque est de la vérité écoute ma voix. 
38 Pilatus lui disait : Qu'est-ce que la vérité ? Après avoir dit cela, il 
sortait de nouveau pour aller vers les Yahdaïm et il leur disait : Je ne 
trouve aucun crime en lui. 
39 Mais, comme c'est parmi vous une coutume que je vous relâche 
quelqu'un à la fête de la Pessah, voulez-vous que je vous relâche le roi 
des Yahdaïm ? 
 

Il n’y avait rien dans leurs dossiers, ainsi ils disaient a Pilatus qu’ils voulaient que 
ce soit lui qui le mette à mort, parce que, selon la loi romaine cela ne leur était 
pas permis. 

Yahchanan (Jean) 18 :30-31 –  
30 Ils lui répondaient : Si ce n'était pas un malfaiteur, nous ne te 
l'aurions pas livré. 
31 Sur quoi Pilatus leur disait : Prenez-le vous-mêmes et jugez-le selon 
votre loi. Les Yahdaïm lui disaient : Il ne nous est pas permis de mettre 
une personne à mort. 

En fin de compte, ils l’ont tué parce qu’il disait la vérité, parce qu’il gênait la 
« Haute volée » religieuse du système religieux établi. Il a été accusé et 
condamné à mort par le Sanhédrin, l’autorité du Temple de Yérusalem. Ils l’ont 
emmené chez l’autorité romaine pour obtenir l’autorisation de le mettre à mort. 
Pilatus ne pouvait aller contre la loi romaine et était obligé d’exécuter cette 
peine de mort, que lui-même n’avait jamais prononcée. Ce n’est pas le monde 
qui a voulu la mort du Messie, mais le système religieux établi. Ce sont des 
soldats romains sont allés exécuter Yahshua à Golgotha en le pendant au 
poteau ! 
 

 
Mattithyah (Matthieu) 27 : 32 – 44 –  
32 Lorsqu'ils sortaient, ils trouvaient un homme de Cyrène, appelé 
Simon et ils obligeaient cet homme à porter son poteau. 
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33 Et quand ils arrivaient à un lieu appelé Golgotha, ce qui signifie lieu 
du crâne, 
34 ils lui donnaient à boire du vin mêlé de fiel (un opiacé), mais, quand 
il l'avait goûté, il ne voulait pas boire. 
35 Alors ils le mettaient au poteau et se partageaient ses vêtements, 
en tirant au sort, afin que soit accompli ce que le prophète avait dit : 
Ils se sont partagé mes vêtements et ils ont tiré au sort mon tallith. 
36 Assis, ils le gardaient. 
37 Et ils plaçaient au-dessus de sa tête écrit la charge contre lui : CELUI-
CI EST YAHSHUA, LE ROI DES YAHDAÏM. 
38 Alors, deux brigands étaient mis au poteau avec lui, l'un à sa droite 
et l'autre à sa gauche. 
39 Les passants le calomniaient et secouaient la tête, 
40 Et disant : Toi qui détruis le temple et qui le rebâtis en trois jours, 
sauve-toi toi-même ! Si tu es le Fils de Yahweh, descends du poteau ! 
41 De la même manière, les principaux sacrificateurs, avec les scribes 
et les anciens, se moquaient aussi de lui, disant : 
42 Il a sauvé les autres et il ne peut se sauver lui-même. S'il est roi 
d'Israyl, qu'il descende du poteau maintenant et nous lui croirons. 
43 Il s'est confié en Yahweh, que Yahweh le délivre maintenant, s'il 
l'aime. Car il a dit : Je suis Fils de Yahweh. 
44 Les brigands, mis au poteau avec lui, le calomniaient de la même 
manière. 
Yahchanan (Jean) 19 : 15-18 –  
15 Mais ils s'écriaient : Il doit partir ! Il doit partir ! Au poteau ! Pilatus 
leur disait : Est-ce que je mettrais au poteau votre roi ? Les principaux 
sacrificateurs répondaient : Nous n'avons de roi que César. 
16 Alors il le leur livrait pour être mis au poteau. Ils prenaient donc 
Yahshua et l'emmenaient. 
17 Yahshua, portant son poteau, arrivait au lieu du crâne, qui se 
nomme en hébreu Golgotha. 
18 C'est là qu'il était mis au poteau et deux autres avec lui, un de 
chaque côté et Yahshua au milieu. 
Yahchanan Markos (Marc) 15 : 20-25 –  
20 Après s'être ainsi moqués de lui, ils lui ôtaient le pourpre, lui 
remettaient ses propres vêtements et l'emmenaient pour le mettre à 
un poteau. 
21 Ils forçaient un passant qui revenait de la campagne à porter le 
poteau de Yahshua, Simon de Cyrène, père d'Alexandre et de Rufus, 
22 et ils conduisaient Yahshua au lieu Golgotha, ce qui signifie lieu du 
crâne. 
23 Ils lui donnaient à boire du vin mêlé de myrrhe, mais il ne le prenait 
pas. 
24 Et quand ils l’avaient mis au poteau ils se partageaient ses 
vêtements, en tirant au sort pour savoir ce que chacun prendrait. 
25 C'était la troisième heure (environ midi), quand ils le mettaient au 
poteau. 
Loukas (Luc) 23 : 26-34 –  
26 Comme ils l'emmenaient, ils prenaient un certain Simon de Cyrène, 
qui revenait des champs et ils le chargèrent du poteau, pour qu'il le 
porte derrière Yahshua. 
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27 Il était suivi d'une grande multitude des gens du peuple et de 
femmes qui se frappaient la poitrine et se lamentaient sur lui. 
28 Yahshua se tournait vers elles et disait : Filles de Yérusalem, ne 
pleurez pas sur moi, mais pleurez sur vous et sur vos enfants. 
29 Parce que voici des jours viendront où l'on dira : Heureuses les 
stériles, heureuses les entrailles qui n'ont pas enfanté et les mamelles 
qui n'ont pas allaité ! 
30 Alors ils se mettront à dire aux montagnes : Tombez sur nous ! Et 
aux collines : Couvrez-nous ! 
31 Parce que, si on fait ces choses au bois vert, qu'arrivera-t-il au bois 
sec ? 
32 On conduisait en même temps deux malfaiteurs, qui devaient être 
mis à mort avec Yahshua. 
33 Lorsqu'ils étaient arrivés au lieu appelé Crâne, ils le mettaient là au 
poteau, ainsi que les deux malfaiteurs, l'un à droite, l'autre à gauche. 
34 Yahshua disait : Père, pardonne-leur, parce qu’ils ne savent ce qu'ils 
font. Ils se partageaient ses vêtements, en tirant au sort. 
 

 

 
Il n’y a ni de croix ni de clou dans les évangiles. Comment expliquer les 
témoignages accrédités par l’église chrétienne de tous ces gens qui disent qu’ils 
ont eu par miracle, des stigmates de « la crucifixion du Seigneur » sur leurs mains 
et leurs pieds ? Ce sont des foutaises ! Il est pleinement visible que l’ennemi 
arrive à gagner beaucoup de monde pour tenter de mener à terme son dessein !  
Dans l’ancien Israyl déjà, des infidèles ont pleuré la mort du faux dieu Tammuz. 
Yahweh a qualifié leur conduite de chose abominable.  
 

Yechetzqyah (Ezéchiel). 8 :13-14 –  
13 Et il me disait : Tu verras encore d'autres grandes abominations 
qu'ils commettent.  
14 Et il me conduisait à l'entrée de la porte de la maison de Yahweh, 
du côté nord. Et voici il y avait des femmes assises là, qui pleuraient 
Tammuz.  

 

L’Histoire montre en effet que Tammuz était un dieu babylonien et que la croix 
constituait son symbole.  

 



 

 
12 

Depuis sa fondation aux jours de Nimrod (la rébellion), Babylone se posait en 
ennemie du Créateur et du vrai culte  

 
Genèse 10 : 7-10 – 
7 Les fils de Cusch étaient : Seba, Havilah, Sabtah, Raamah et 
Sabthechah. Et les fils de Raamah : Sheba et Dedan. 
8 Et Cusch engendrait Nimrod qui a commencé à être un puissant sur 
la terre. 
9 C’était un tyran qui séduisait et qui se tournait contre Yahweh ; c’est 
pourquoi l’on dit : Comme Nimrod, le tyran qui séduisait et qui se 
tournait contre Yahweh. 
10 Et le commencement de son empire fut Babel, Erech, Accad et tous 
au pays de Shinar ; qui est Babylone. 
Yeremyah (Jérémie). 50 : 29 –  
29 Appelez contre Babylone les archers, vous tous qui maniez l'arc ! 
Campez autour d'elle, que personne n'échappe, rendez-lui selon ses 
œuvres, faites-lui entièrement comme elle a fait ! Car elle s'est élevée 
avec fierté contre Yahweh, contre le Saint d'Israyl. 
 

Du fait que la symbolique de la croix et son usage remontent au temps de 
l’antiquité et du paganisme et qu’il est prouvé que le Messie n’a pas été cloué 
sur une croix et que les premiers chrétiens n’utilisaient pas ce symbole, on est 
conduit à conclure ceci : La croix est un symbole démoniaque et le crucifix veut 
exposer le Messie vaincu, pour cacher le Messie ressuscité, vivant, immortel et 
assis à la droite du Père.  
Cette connaissance qui nous est donnée fait clairement démonstration que 
l'usage de la croix n'honore pas Yahweh puisqu'il s'agit d'un symbole qui lui est 
opposé. La croix avec un cadavre d’homme cloué honore l’adversaire et est un 
plaisir pour ceux qui suivent l’adversaire. Par conséquent le croyant doit 
s'interroger ! 

Yahchanan (Jean) 17 :17 –  
17 Sanctifie-les par ta vérité : Ta parole est la vérité. 
1 Thessaloniciens 3 :13 –  
13 afin d’établir vos cœurs de manière qu'ils soient irréprochables 
dans la sainteté dans la présence de Yahweh notre Père, avec tous 
ses saints, lors de l'avènement de notre Roi Yahshua ! 
Philippiens 1 : 9-10 –  
9 Et que je prie ceci : Que votre amour augmente de plus en plus en 
toute connaissance et en tout jugement. (Perception), pouvoir de 
discernement.  
10 Pour que vous prouviez les choses qui sont excellentes, que vous 
soyez purs et irréprochables, sans péché jusqu’au jour du Messie,  
11 étant remplis des fruits de justice qui viennent par Yahshua 
Messie, pour la gloire et la louange de Yahweh.  

 
Selon les paroles de notre Roi Yahshua Messie, un croyant doit adorer Yahweh 
avec l'esprit et n'a pas besoin d'objet de culte qui s'oppose à la vérité : 
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Yahchanan (Jean) 4 : 24 –  
24 Yahweh est un être d’esprit et il faut que ceux qui l'adorent, le 
fassent en esprit et en vérité. 

 
C'est d'ailleurs ce que les croyants des deux premiers siècles avaient bien 
compris, puisque les symboles n'apparaissent que très tardivement. 

1 Corinthiens 10 : 14 –  
14 Par conséquence, mes bien-aimés, fuyez l'adoration des images 
(dieux élohïm). 
 
Yahchanan (Jean) 4 : 24 –  
24 Yahweh est un être d’esprit et il faut que ceux qui l'adorent, le 
fassent en esprit et en vérité. 

 

Puisse Yahweh bénir votre entendement 

F.R. nommé Shalomon de la maison de Yahweh. 
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